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1ère journée
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Alors que la partie avait été plutôt bien maîtrisée, la fin de match contre Le Mans a 
engendré beaucoup de frustration. Il est toujours rageant de s’incliner alors que la 
victoire est à portée de main. Aussi, je comprends et partage la déception de nos 
supporters. Mais dans le sport professionnel de haut niveau, l’une des qualités ma-
jeures est de savoir garder son sang-froid, de ne pas prendre de décisions à chaud. 
Il s’agit de bien analyser le pourquoi des échecs, de remédier aux carences s’il y a 
lieu et, bien sûr, de réagir immédiatement afin de ne pas laisser le doute s’installer. 
C’est toujours ainsi que nous avons pratiqué au CCRB et nos six années de présence 
dans l’élite nous donnent le recul et l’expérience nécessaires pour rester sereins 
dans l’adversité. Il faut croire que nous sommes dans le vrai puisqu’après Le Mans, 
nos garçons sont allés décrocher le Top 8 de la Coupe de France en allant s’impo-
ser sur le parquet de Denain Voltaire. D’expérience, nous savons qu’il n’est jamais 
facile de s’imposer chez une équipe de Pro B. Je félicite donc le staff et le groupe 
pour cette qualification historique qui va animer notre seconde partie de saison. 
Dans la foulée, ils sont allés s’imposer à Pau-Orthez, d’une manière indiscutable et 
avec panache en ne perdant qu’un seul quart-temps. Ce soir à René-Tys, face à une 
redoutable ASVEL à qui nous avons tenu la dragée haute au match aller, il faut pro-
fiter de ce bel élan pour tenter de signer un exploit retentissant. Moi, j’y crois. Tous 
ensemble avec le CCRB ! 
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Le Champagne Châlons-Reims Basket entame sa cinquième saison d'affilée dans l'élite 
du basket français. Pour un club créé il y a tout juste huit ans, c'est une performance 
remarquable. Sportivement mais aussi financièrement, il est important de le souligner : 
avec un budget régulièrement en hausse - il devrait atteindre les 4,6 millions d'euros 
cette année -, le CCRB est aujourd'hui une entité solide, bien gérée, qui se structure petit 
à petit autour de ses valeurs fondatrices : l'union, la solidarité, le travail et la passion pour 
nos couleurs.
Cette réussite, nous la devons certes à ces valeurs, mais aussi au formidable soutien que 
nous recevons de nos supporters, de nos partenaires et des collectivités locales. Sans 
eux, rien n'aurait été, rien ne serait et ne sera possible. Qu'ils en soient ici sincèrement 
remerciés.
Oui, que de chemin parcouru en si peu de temps ! Mais il ne s'agit pas ici de se retourner 
sur ces belles années, bien plutôt de se projeter dans l'avenir.
En 2018/2019, notre ambition est claire : faire mieux que la saison précédente, où nous 
avons terminé à la 14e place. L'équipe dirigeante, le coach et le staff ont travaillé dur ces 
derniers mois pour construire un bel effectif qui doit nous permettre d'atteindre cet 
objectif. Certes, l'aléa sportif existera toujours, mais je suis conscient des qualités de 
notre équipe et confiant dans ses possibilités. J'espère même mieux : que le CCRB 
puisse briller en Leaders Cup, en Coupe de France et en play-offs. D'autres l'ont fait, 
pourquoi pas nous ?
A moyen et long terme, l'ambition du CCRB est de s'installer régulièrement dans le Top 
8 d'un championnat qui sera en 2020 réduit à seize clubs. La volonté de la Ligue 
nationale est ainsi marquée : le développement du basket français doit passer par un 
resserrement de l'élite et des clubs plus puissants, capables pour les meilleurs d'exister 
au plus haut niveau européen. Ce qui implique plus d'argent, donc plus de recettes, plus 
de public, plus de partenaires... Et d'abord, logiquement, des salles adaptées au 
formidable spectacle sportif qu'offre le basket du XXIe siècle. A n'en pas douter, la 
marche sera haute, pour nous comme pour bien d'autres, mais le CCRB a la volonté de la 
gravir. A Châlons et à Reims, tous ensemble !
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- Il a fallu attendre vendredi dernier pour en avoir la certitude, mais le 

Jeep ELITE. A chaud, quel est le sentiment qui prédomine ?   
- Vendredi dernier, le maintien est devenu mathématique, mais il était tout de 
même acquis plus tôt, à 98%... Et la victoire à Bourg-en-Bresse le lendemain 
fait que nous ne devons rien à personne. Ce maintien était l’un des objectifs 
prioritaires, c’est donc satisfaisant. Je ne cache pas notre inquiétude lors de 
la période sombre entre les 7e et 18e journées (3v/9d, ndlr). Mais lorsque 
nous avons rééquilibré l’équipe, nous avons été vite rassurés. Le CCRB a alors 
retrouvé un collectif, avec des garçons solidaires et de talent. Ils l’ont montré 
avec les victoires contre le CSP et la SIG notamment. 

- L’objectif était aussi d’être vers 10e/13e places, avec l’espoir d’être en 
play-offs. Cela ne sera malheureusement pas le cas. Qu’a-t-il manqué au 
CCRB pour viser plus haut ?
- Je pense qu’il a manqué principalement, en début de saison, un joueur 
capable de faire la différence. On avait misé sur Bentil, mais il ne s’est pas 
adapté au championnat, au jeu demandé par le coach. Cela nous a mis en 

raisons, mais d’autres choses ont manqué pour aller en play-offs. Il aurait fallu 
un ou deux joueurs de plus, capables de faire la différence, des joueurs sus-
ceptibles d’atteindre des évaluations entre 15 et 20. Les équipes qui vont 
en play-offs ont des joueurs avec ces éval’-là. Ce n’est pas le cas pour nous. 
Il nous a manqué aussi une ou deux gâchettes avec plus d’adresse à 3 pts.

rookie en Jeep ELITE. Pari concluant ou pas ?
- Pari concluant, oui. La relation entre la direction générale et le staff est 
excellente. Un staff qui partage les valeurs du club. Concluante aussi parce 
que nous avons affaire à des gens qui ont une grande force de travail. Cela 
m’amène à penser que dans un proche avenir, on va progresser, franchir les 
échelons que nous avons l’ambition de gravir.

- Certains joueurs se sont montrés performants, d’autres moins. Avec le 
recul, êtes-vous satisfait du recrutement effectué l’été dernier et des ren-
forts arrivés en cours de saison ?
- Je rappellerais d’abord que nous avons changé neuf joueurs sur dix. Alors, 
oui, notre recrutement n’a pas été satisfaisant à 100%. Mais très satisfaisant 
sur certains éléments. Il faut insister sur Martin Hermannsson, un tout jeune 
joueur, arrivant de Pro B. Aujourd’hui, le basket européen lui fait les yeux 
doux... Je citerais aussi Romain Duport qui a fait, après ses blessures, une 

deuxième partie de saison remarquable. Flowers a stabilisé l’équipe. Un type 
sérieux, qui a fait beaucoup de bien. Pour ne citer qu’eux. Alors, globalement, 

groupe de vrais pros. Personne ne s’est caché.

- Quels ont été pour vous les points forts et les points faibles du CCRB 
cette année ?
- Les points forts ont été la mène, des postes intérieurs excellents avec des 
stats performantes. L’état d’esprit dans la deuxième partie de la saison. Le 
collectif mis en place par le coach, avec la construction d’une défense qui 
a permis d’offrir les possibilités de scoring. Les points faibles : on a manqué 
de gâchettes, comme je l’ai déjà dit. Et aussi, d’être plus régulier et «dur» en 
défense pour permettre un jeu plus offensif.

- Comment le CCRB peut-il franchir ce palier vers le Top 8 de la Pro A ?

et le staff doivent apporter des réponses. Que faut-il envisager, après quatre 

saisons dans l’élite, pour franchir ce palier ? Ces deux dernières années, le 
budget a évolué pour dégager une masse salariale supérieure, grâce à la 
Région Grand Est et aussi maintenant grâce à l’arrivée du nouveau président 
du Département de la Marne, qui améliore sa participation. Cela est positif, 
mais ne fera pas tout. J’ai donc demandé aux Directions générale et tech-
nique du club : quels sont les freins ? Car on n’a pas progressé.

- Mais comment progresser quand, d’une année sur l’autre, l’effectif est 
tout chamboulé et qu’il faut reconstruire un collectif ?
- C’est évidemment un inconvénient majeur. Pourquoi ? Une équipe comme 
le CCRB, qui se situe en terme de budget vers les 12e/13e places, est terri-
blement exposée au pillage. On recrute un Américain, il brille chez nous. Et 
on en a eu... La saison suivante, il ira voir ailleurs. Pour gagner plus ou se mon-
trer sur la scène européenne. Et la réalité est que le basket français fait partie 
des pauvres de l’Europe. Alors, ceux qui brillent, on ne peut pas les garder 
car on ne peut pas multiplier leur salaire par deux. Et ce système est aussi 
en vigueur pour les Français. A Nicolas De Jong, par exemple, auteur d’une 
très belle saison l’an dernier, nous avions fait une proposition avec un effort 

identique ailleurs. Sans grand écho, pour autant que je puisse en juger...

- Et donc, pour la prochaine saison ? 
- Il y a quatre ou cinq joueurs qu’on voudrait garder. On va faire des proposi-
tions. Certains en ont d’ailleurs déjà.

- Outre l’aspect sportif, quelles sont les satisfactions de la saison écoulée 
?

a subi un contrôle des Finances publiques, de l’Urssaf et de l’Inspection du 

la volonté et l’objectif étaient de reconstruire les capitaux propres en deux 
ans. Cela devrait être le cas, en un an seulement. L’objectif du CCRB n’est 

-
tat, tout de même, pour récompenser les salariés. Ensuite, je me réjouis du 

de celui de la Région Grand Est. Rien à voir avec l’ancienne Région Cham-
pagne-Ardenne où nous avions l’impression d’être, comment dire, décon-
sidérés... L’arrivée de Christian Bruyen à la présidence du Département est 
également positive. Il aime le sport et se montre très intéressé par le projet 
CCRB. Il nous avait dit qu’il nous aiderait et il l’a fait dès son arrivée, suivi par 
son assemblée. Il a annoncé qu’il ferait tout pour que ce soutien soit main-

on pourrait envisager d’associer le CCRB et le nom du Département. CCRB 
51, pourquoi pas ? Il reste beaucoup de travail à faire, mais au moins, il y 
a des perspectives. Tout cela est en liaison avec la future salle de Reims. Il 
faut que le CCRB arrive dans cette salle avec au moins 5 millions d’euros de 

membres (Olivier Fache, Franck Jacquet et Stéphane Weibel, ndlr) au comité 
directeur. Un apport très précieux et très qualitatif pour le club en terme de 
connaissances et de compétences. Une autre personne ne devrait pas tarder 
à étoffer l’équipe dirigeante. 

- Outre les élus locaux, le CCRB peut toujours s’appuyer sur des parte-

- Oui, c’est un peu le «fond de commerce», et il faut progresser dans ce 
domaine. 180 partenaires pour 2 millions de marketing privé, c’est l’un des 
beaux scores de la Jeep ELITE, mais il faut franchir un palier. Nos prestations 
sont déjà d’un excellent niveau, mais pour encore les améliorer et convaincre 
d’autres partenaires, nous avons désormais besoin de nouveaux sites. A 
Reims, comme à Châlons.

INTERVIEW
MICHEL GOBILLOT

«NOUS AVONS EU UN VRAI GROUPE»

PRÉSIDENT DU CCRB
Michel Gobillot

Président du CCRB
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Blake Schilb et Jo Passave-Ducteil, qui étaient sous contrat, Jimmy Baron et Yannis 

Morin ont choisi de rester en Champagne. Une bonne ossature de base pour le 

coach Cédric Heitz, dont l’effectif a été complété par les Américains Nic Moore et 

Dominique Archie, le Nigérian-US Mickaël Fakuade, et les Français Jean-Baptiste 

Maille et Jessie Begarin. L’objectif n°1 sera le maintien, d’autant qu’à l’issue de 

cette saison, trois clubs descendront en Pro B - pour une seule accession et ainsi 

ramener l’élite à seize équipes comme l’a voulu la Ligue. L’Union marnaise affirme 

néanmoins d’autres aspirations : une participation à la Leaders Cup, un beau 

parcours en Coupe de France et une accession aux play-offs. Toutes choses qui 

seraient nouvelles pour un club qui n’a pas dix ans d’âge ! Et pourquoi ne pas y 

croire à l’orée d’une saison ?

la sixième saison 
du CCRB dans l’élite 
s’ouvre avec une 
superbe affiche : la 
réception à Châlons 
de l’Elan Béarnais. 
De quoi faire vibrer 
tous les supporters, 
qui ont hâte de voir 
l’équipe 2019/2020 
à l’oeuvre. Avec, 
en bonne partie, 
des visages connus 
puisque outre 

1ère journée 

Vendredi 20 septembre
CCRB - Pau-Lacq-Orthez 

(20 heures / Châlons)

3e journée
Vendredi 4 octobre

CCRB - Bourg-en-Bresse 
(20 heures / Reims)

5e journée  

Vendredi 18 octobre
CCRB - nanterre 

(20 heures / Châlons)

7e journée / 

Samedi 2 novembre
CCRB - dijon 
(20 heures / Reims

8e journée 

Vendredi 8 novembre
CCRB - Boulazac 

(20 heures / Châlons)

11e journée 

 Vendredi 29 novembre
CCRB - monaco 
(20 heures / Châlons)

13e journée 

Vendredi 13 décembre
CCRB - Roanne 

(20 heures / Reims)

15e journée 

Lundi 23 décembre
CCRB - Le Portel 

(20 heures / Reims)

17e journée 
Samedi 4 janvier
CCRB - Orléans 

(20 heures / Reims)

19e journée 

Vendredi 17 janvier
CCRB - Le mans 
(20 heures / Châlons)

21e journée 

 Samedi 1er février
CCRB - ASvEL 
(20 heures / Reims)

24e journée 

Vendredi 28 février
CCRB - Limoges 

(20 heures / Châlons)

26e journée 

Vendredi 13 mars
CCRB - Chalon-sur-Saône 

(20 heures / Reims)

27e journée 

Vendredi 27 mars
CCRB - Strasbourg 

(20 heures / Reims)

29e journée 
Vendredi 10 avril
CCRB - Cholet 
(20 heures / Châlons)

31e journée 
Mardi 21 avril

CCRB - Boulogne-
Levallois (20 heures / Reims)

33e journée 
Samedi 2 mai

CCRB - Gravelines-
dunkerque 

(20 heures / Châlons)

COACH
VILA

Laurent

CAVALIERE
Léopold

Ailier, ailier fort
2,03 m

1996
France

CORNELIE
Petr
Intérieur
2,11 m
1995
France

DE JONG
Nicolas
Intérieur
2,10 m
1988
France / Pays-Bas

DAVAL-BRAQUET
Thibault
Intérieur

2,10 m
1996

France

MCGEE
Tyrus

arrière
1,88 m

1991
usa

MOBLEY
Matt
arrière
1,90 m
1994
usa

MBODJ
Cheikh
Interieur
2,08 m
1987
Sénégal

DIAWARA
Digué

Arrière, ailier
2,06 m

1998
France

JEEP ELiTE
Un objectif, des espoirs

LES mATCHS dU CCRB A dOmiCiLE

EffECTif

EffECTIf

L’ancien de Georgia State, passé brièvement par la NBA, puis la Lituanie, 

l’Allemagne et l’Australie, continue de rouler sa bosse dans l’élite française. 

Après l’ASVEL en 2013/2014 (14 matchs), Levallois en 2017/2018 (24 matchs) 

puis Boulazac la saison dernière, il arrive à l’Elan Béarnais pour confirmer 

dans une équipe plus ambitieuse les capacités exprimées en Dordogne 

: 12,9 pts (51,4%), 6 rebonds et 2,2 passes pour 15,9 d’évaluation en 25 

minutes de jeu sur 29 matchs. Il retrouve à Pau-Orthez son coéquipier de 

l’an dernier Nicolas De Jong, et devrait aider ses deux compatriotes, Tyrus 

McGee et Ronald Moore, qui arrivent d’Italie, à s’adapter à la Jeep Elite.

ZOOM
Travis Leslie

1ère JOURnéE  

vEndREdi 20 SEPTEmBRE > 20H 1ère JOURnéE  

vEndREdi 20 SEPTEmBRE > 20H 
Palais des sPorts Pierre-de-Coubertin / Châlons

Palais des sPorts Pierre-de-Coubertin / Châlons

VSVS

MOORE
Ronald

Meneur
1,83 m

1988
usa

LESLIE
travis
Ailier
1,93 m
1990
usaVous en faire voir 

de toutes
les couleurs ...
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COACH
HEITZ
Cédric

ASS. COACH
JAUDON
Frédéric

2 ARCHIE
Dominique

Ailier
2,01 m

1987
usa

4 BEGARIN
jessie
arrière
2,05 m
1988
France

8 KNEZEVIC
Nikola
Ailier
2,00 m
1999
France

6 SCHILB
Blake
Ailier

2,01 m
1983

Rép. Tchèque

11 MOORE
Quentin

Ailier fort
2,03 m

1999
France

13 PASSAVE-DUCTEIL
Johan
Pivot
1,98 m
1985
France

10 ALIX
Louis-Marin
Meneur, arrière
1,85 m
1999
France

9 POTTIER
Thomas

Arrière, ailier
1,94 m

1999
France

17 fAKUADE
Michaël

Ailier fort
2,01 m

1989
USA-Nigeria

23 MAILLE
Jean-Baptiste

Meneur, arrière
1,90 m

1993
France

20 BARON
Jimmy
arrière
1,91 m
1986
usa

24 MORIN
Yannis
Intérieur
2,08 m
1993
France

Blake Schilb et la sélection tchèque 
ont terminé 6e de la Coupe 

du Monde en Chine.

- Trois rencontres de chaque journée de Jeep Elite sont diffusées en direct sur RMC Sport 2. Tous les matchs à domicile du CCRB 

sont donc susceptibles d’être décalés soit le samedi à 18h30, le dimanche à 18h30 ou le lundi à 20h45.
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SAMEDI 21.09.19
SAMEDI 28.09.19

SAMEDI 05.10.19VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS

VS
VS

VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS

BOULAZAC
BOULAZAC

BOULOGNE-LEVALLOIS
BOURG-EN-BRESSE 

CHOLET
DIJON

CHÂLONS-REIMS 
LIMOGES

LE MANS 
DIJON

PAU-LACQ-ORTHEZ 
LYON-VILLEURBANNE

MONACO
STRASBOURG 

ORLÉANS 

LE MANS 
DIJON 

LIMOGES 
STRASBOURG  

BOULOGNE-LEVALLOIS   
NANTERRE 

PAU-LACQ-ORTHEZ 
LE PORTEL 

CHALON-SUR-SAÔNE  
LE PORTEL  

BOURG-EN-BRESSE  
CHOLET   

GRAVELINES-DUNKERQUE 
LYON-VILLEURBANNE 

PAU-LACQ-ORTHEZ 

ORLÉANS  
MONACO  

BOURG-EN-BRESSE   
NANTERRE 

CHÂLONS-REIMS  
BOULAZAC   

ROANNE
GRAVELINES-DUNKERQUE 

STRASBOURG  
LIMOGES 

ORLÉANS  
ROANNE  

BOULOGNE-LEVALLOIS
CHALON-SUR-SAÔNE 

CHÂLONS-REIMS 
CHALON-SUR-SAÔNE 

LE MANS 
GRAVELINES-DUNKERQUE

CHOLET
NANTERRE

LE PORTEL
LYON-VILLEURBANNE

ROANNE 
MONACO 

1 2 3

SAMEDI 12.10.19
SAMEDI 19.10.19

SAMEDI 26.10.19VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS

VS
VS

VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS
VS

VS

BOURG-EN-BRESSE 
BOULAZAC

BOURG-EN-BRESSE 
CHOLET

CHÂLONS-REIMS 
CHOLET

LIMOGES
LE MANS 

LIMOGES
PAU-LACQ-ORTHEZ 

LYON-VILLEURBANNE
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- Tu as été à la tête du club depuis la création, il y 
a dix ans. Quel bilan d’ensemble tires-tu de cette 
décennie pour le CCRB ?
- Ces années ont passé très vite, mais ça ne fait pas 
tout à fait dix ans puisque le CCRB a été créé en juillet 
2010 (rires)... Ca a été une belle aventure, souhaitée 
par deux clubs qui avait bien du mal à exister dans 
le paysage du basket français. Il faut saluer l’effort fait 
par les dirigeants de l’Espé et du RCB, alors qu’aucun 
des deux ne pouvait y parvenir seul, pour faire vivre le 
basket de niveau élite dans la Marne.
A l’origine, nous avions une ambition à trois paliers : 
accéder à l’élite, y stabiliser l’équipe et ensuite être le 
Top 8. Les deux premiers ont été atteints. Aujourd’hui, 
nous sommes en Jeep Elite. Certes avec parfois un 
peu de difficulté, mais on y est depuis six ans. C’est 
remarquable parce que le championnat est de plus 
en plus concurrentiel aux niveaux sportif et financier, 
ainsi qu’au niveau des exigences de la Ligue. Reste à 
atteindre le troisième palier, le Top 8. C’est en train de 
prendre forme avec l’arrivée de la Reims Arena et sa 
capacité d’accueil des partenaires. Nous pouvons être 
fiers de ce parcours. Nous sommes aussi Label Bronze 
de la LNB, ce qui n’est pas souvent su ou mentionné. Le 
seul critère qui nous manque pour être Label Argent, 
c’est la salle, qui doit contenir plus de 3 000 places. Je 
citerais également le Centre de formation, qui fait un 
excellent travail et envoie des jeunes en équipes de 
France, et les «bonus» : les participations de plusieurs 
joueurs au All Star Game et aussi, par exemple, le fait 
que Yannis Morin devienne partenaire d’entraînement 
des Bleus, pas loin d’une pré-sélection.
Outre l’aspect sportif, il y a d’autres grandes 
satisfactions, comme la structuration du club, avec une 
bonne gestion et des finances saines. C’est d’ailleurs 
pour cela que la LNB nous avait octroyé cette wild card 
pour monter en Pro A. En plus, commercialement, en 
dépit de tout ce que nous avons entendu de négatif au 
début, nous avons prouvé que 1+1, ça faisait bien 2, et 
même mieux. Les 700 000 euros de sponsoring privé 
que nous avions la première année ont évolué jusqu’à 
1,9 million aujourd’hui. Avec une équipe très restreinte, 
c’est un travail remarquable. Je salue également le 
soutien financier sans failles, depuis le début, des élus 
des collectivités rémoise et châlonnaise, et maintenant 
de la Région Grand Est et le Département de la Marne. 
Je concluerai en faisant remarquer, et c’est une fierté, 
que tous les salariés administratifs ayant débuté 
l’aventure en 2010 sont toujours là. Un grand merci à 
mes collègues qui ont beaucoup donné et donnent 
encore. Je n’oublierai pas non plus tous les bénévoles 
qui nous ont accompagné et nous accompagnent 
toujours. Pour un club, c’est une grande richesse.       

- Sur le plan sportif, quels sont les grands moments 
d’émotion vécus avec le CCRB ?

- Paradoxalement, car c’est un peu négatif, le premier 
grand moment d’émotion a été le premier match en 
Pro B. On prend - 40 points contre Dijon à Coubertin... 
C’était un vrai baptême de bienvenue ! (rires) Ce qui 
a d’ailleurs fait dire à beaucoup de détracteurs que 
l’Union marnaise volerait en éclats... Ensuite, il y a eu 
la finale de Pro B contre Antibes. L’ambiance dans les 
salles bourrées à craquer, avec le public en t-shirts 
blancs, c’était un grand moment. Malheureusement, 
au bout, il n’y a pas eu ce titre que nous aurions tant 
aimé avoir. C’est un regret. Je me souviens encore d’un 
ballon perdu en fin de match qui nous coûte la victoire 
et probablement le trophée... Mais ça a vibré, il y avait 
un vrai engouement. Ce qui d’ailleurs nous laisse 
penser que si on va vers des titres ou des accessits, 
il y a ici un gros potentiel. Après, il y a eu de belles 
victoires contre de grosses équipes. Je me souviens 
notamment de cette fin de match formidable contre 
Limoges à domicile en 2014/2015, notre première 
saison en Pro A. On est mené de cinq points et on 
parvient à égaliser dans les trois dernières secondes 
sur deux actions extraordinaires pour l’emporter en 
prolongation. Après ce match, nous avons eu quatre 
rencontres télévisées et guichets fermés six ou sept 
fois d’affilée. Toutes les victoires que nous avons 
obtenues au buzzer sont aussi d’intenses moments 
d’émotion.

- Quels sont les joueurs qui, selon toi, ont marqué 
l’histoire du CCRB ?
- Chez les étrangers, je citerai Bryan Mullins, notre 
premier meneur en Pro B, qui d’ailleurs réussit très bien 
aujourd’hui dans le coaching (il est coach principal 
en NCAA I à l’Université de Southern Illinois, ndr). 
C’était un joueur remarquable de par son travail, son 
abnégation, sa discipline et le professionalisme qu’il 
pouvait apporter à un groupe. En Pro A, nous avons 
eu des joueurs talentueux, comme Mark Payne, Drew 
Gordon, Darryl Watkins, Da’Sean Butler... Côté français, 
nous avons eu de bons joueurs et je ne pourrai pas 
tous les citer, mais je suis assez subjugué par ce que 
font cette année Jean-Baptiste Maille, Yannis Morin 
et Jessie Begarin. Ce ne sont pas des «révélations» 
car ils existaient avant et avaient un potentiel, mais 
leur affirmation en Jeep Elite est spectaculaire. Ce 
qu’ils réalisent est remarquable, notamment JB 
qui est rookie. C’est un joueur qui a l’aspect mental 
pour progresser et réussir. A une époque, on nous 
reprochait de tout miser sur les Américains. Là, on a 
trois Français qui sont au top.

- Comment vois-tu l’avenir du CCRB à court et 
moyen terme ?
- Le président de la Ligue a réussi à faire voter le retour 
à seize clubs. A titre personnel, j’étais contre. Nous 
sommes une entreprise de spectacle et plus on joue, 
mieux c’est. Je n’imagine pas la NBA réduire le nombre 
de matchs... Maintenant, il faut gérer ce changement. 
L’avenir, pour nous mais aussi pour beaucoup d’autres, 
n’existera vraiment que pour ceux capables de se 
qualifier pour une Coupe d’Europe au moins tous 
les deux ans, ce qui voudra dire jouer plus de matchs 
et entraîner une certaine dynamique. Ceux qui 
navigueront entre la 10e et la 16e place seront voués 
à descendre à l’issue d’une saison manquée. Ca veut 
dire qu’il faut aller chercher le budget nécessaire pour 
être dans le haut du classement. En ce qui concerne 
le CCRB, la Reims Arena qui s’annonce est la voie du 
sport spectacle à haut niveau, celle pour atteindre le 
Top 8.

- Avec la Reims Arena, il y a une certitude. Qui 
n’existe pas pour l’instant à Châlons...

- Je ne serai plus en charge et ne déciderai donc pas 
de ça, mais pour moi, il n’est pas envisageable de 
fermer la porte de Châlons. Ce n’est pas une solution. Il 
ne faut pas oublier que Châlons fait partie de l’Union et 
sans cette Union, qui est une force, il n’y aurait plus de 
basket dans la Marne ou alors en N1. Je crois qu’il faut 
se mettre autour de la table et ne pas envisager que 
le CCRB, mais aussi un projet sportif départemental 
qui pourrait inclure d’autres disciplines. Il faut voir 
comment tout ça peut s’orchestrer. C’est la seule issue 
que je vois.

- En tant que joueur, coach et dirigeant au plus haut 
niveau, tu as cinquante-trois ans de basket derrière 
toi. Comment juges-tu l’évolution de ton sport en 
France et ailleurs ?
- Au niveau pro, les charges de travail sont devenues 
beaucoup plus importantes. L’aspect physique est 
maintenant prépondérant. Nous l’avons vu parfois au 
CCRB avec le recrutement de joueurs techniquement 
au niveau, mais qui n’ont pas pu franchir la barre au 
niveau athlétique. Certes, cet aspect ne date pas d’hier, 
mais ça n’a fait que s’amplifier.  Et c’est devenu très, très 
pointu : équipe médicale complète avec kiné, osthéo, 
diététicien, dentiste, etc. En ce qui concerne le jeu en 
lui-même, je pense qu’il s’est mondialisé, c’est un peu 
regrettable. Ca veut dire que tout le monde pratique 
peu ou prou les mêmes formes de jeu, les mêmes 
systèmes. Pas tellement en raison de l’influence de la 
NBA, qui n’est d’ailleurs pas complètement copiée, 
mais surtout des équipes et des coachs dominants 
en Europe. Ce qui ne veut pas dire pour autant que 
c’est devenu facile car ce que vous voyez réalisé à la 
perfection, de façon apparemment simple dans un 
espace et un temps très restreints, par de grandes 
équipes européennes, n’est pas faisable par des 
joueurs avec des qualités techniques et de lecture de 
jeu moindres. A une époque, on pouvait trouver une 
nouveauté offensive ou défensive et avant que cela ne 
soit décortiqué, vous pouviez «vivre» quelque temps 
sur cette nouveauté. Maintenant, dès que quelque 
chose d’inédit fonctionne bien, c’est immédiatement 
repéré, analysé et copié en quelques semaines, 
voire quelques jours. C’est lié aussi à l’évolution des 
matériels : on travaille aujourd’hui avec des logiciels 
qui vous permettent, par exemple, de voir ce que tel 
joueur a fait dans sa saison ou sa carrière dans telle 
ou telle situation. Il suffit pour ça de taper le nom du 
joueur et l’action qu’on cherche. C’est un peu plus 
facile qu’à l’époque des K7 VHS ! (rires). Donc, tous ces 
aspects tactiques ne peuvent plus faire la différence 
car pour bien attaquer un système, il faut le pratiquer 
en défense, et inversement. Quand je regarde la Jeep 
Elite, j’ai souvent l’impression de voir des matchs de 
figures imposées... C’est mon regard d’entraîneur 
: je trouve ça un peu dommage. A ce niveau, ce qui 
peut toujours faire la différence, c’est l’aspect mental, 
la gestion des temps forts et faibles. Et le coaching 
bien sûr, qui reste prépondérant. Le coach de basket 
a toujours un vrai impact stratégique sur son équipe.

- Un petit pincement au coeur au moment de 
refermer la porte ?
- Je le dirai quand j’aurais fermé la porte (rires). 
Aujourd’hui, non, pas du tout. Pour moi, c’est une fin 
de cycle, mais ce n’est pas dans mon tempérament de 
me retourner sur ce qui a été fait. Pendant dix ans, j’ai 
donné sans compter au CCRB. Familialement, j’ai eu la 
chance que mon épouse accompagne mon parcours 
et ma passion. Le troisième palier, le Top 8, dont nous 
parlions tout à l’heure, c’est quatre ou cinq ans de 
travail. Dans toute entreprise, je crois qu’à un moment 
donné, il est bon d’apporter un nouvel élan.

laurent Gaudré
INTERVIEW

«Nous pouvons être fiers de notre parcours»
Directeur général du CCRB depuis sa création en 2010, ancien joueur et ancien coach du RCB en Pro A et Pro B, Laurent Gaudré 
a fait valoir ses droits à la retraite. Interview bilan avec celui qui restera l’un des piliers fondateurs du Champagne Châlons-Reims 

Basket et l’une des grandes figures du basket dans la Marne.
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- La fin de partie contre Le Mans a été frustrante et 
même déroutante. En quelques minutes, tout a 
basculé...
- Malheureusement, on a déjoué, comme on avait 
déjoué le match précédent contre Roanne. C’est 
vraiment ennuyant car l’exécution est plutôt bonne, 
l’adresse plutôt là. Mais comme contre Roanne, 
l’adresse masque un peu les «problèmes» en attaque 
où nous avons une fois de plus perdu beaucoup de 
ballons en première mi-temps. A 10/13 à 3 points à la 
20e, en général, on sera toujours devant, mais on sait 
que cela ne fera jamais 20/26 à la fin. Donc, ce qu’il 
faut, c’est mieux exécuter et perdre moins de ballons. 
On en est conscient et on le travaille beaucoup à 
l’entraînement. Il faut vraiment qu’on limite ça au 
maximum. Après, il y a peut-être un aspect mental qui 
a joué et on travaille aussi là-dessus.

- Au mental justement, on a l’impression que le CCRB 
est très fort dans ses moments forts, mais a du mal à 
gérer ses temps faibles ?
- Les matchs contre Denain et contre Pau viennent 
infirmer cela. Contre Le Mans et Roanne, on a eu un 
mauvais passage. Il faut tirer les enseignements de ces 
défaites et regarder devant. Contre Pau, il y a plus de 
consistance en fin de match. On progresse à ce niveau 
et il faut être focalisé sur cet aspect de consistance, 
offensive et défensive. Ne pas donner trop de jeu 
rapide, contrôler le rebond et les duels. Cela doit être 
une concentration de chaque instant.

- Avec la qualification pour le Top 8, votre groupe 
a-t-il senti qu’il avait atteint quelque chose en terme 
d’objectif cette saison ?
- On va jouer un quart de finale et c’est en effet 
à remarquer. Mais ce qui nous intéresse, c’est de 
gagner les matchs. Si c’est en Coupe de France, tant 
mieux. Cette victoire nous permet de bénéficier d’une 
semaine axée sur la compétition, avec beaucoup 
de motivation pour aller sur ce plateau. En cas 
d’élimination, la semaine aurait été creuse, il aurait 
fallu trouver un match amical. Ne serait-ce que sur 
cet aspect-là, c’est très gratifiant de poursuivre. Après, 
qui sait ? On ne joue pas trop mal à l’extérieur, avec 
de vraies valeurs de cohésion et d’abnégation. On 
peut imaginer rester tout le week-end. Mais si, sur un 
match, le CCRB peut battre n’importe quelle équipe, 
là, il y aura deux matchs couperet en deux jours. On 
verra le premier d’abord, mais on n’a pas un effectif de 
quatorze joueurs. Ce sera un vrai challenge.

- Revenons au championnat. En Béarn, vous avez fait 
preuve de panache...
- Je crois qu’on peut le dire ! (sourire) D’une manière 
subjective pour ceux qui ont vu ce match, mais je le 
dis d’une manière complètement objective car à 
l’analyse, j’ai répertorié presque quarante situations - 
pas possessions, je précise - où il y avait une bonne 
défense. Individuellement et collectivement, on était 
dans la continuité de Denain, qui a aussi été un très 

bon match défensif. A Pau, il y a eu une vraie dureté, 
des vrais stops. Une implication qui a permis de 
montrer un vrai contrôle des deux côtés du terrain, 
avec la maîtrise du tempo. C’est vrai aussi qu’il y a eu 
des choses données à l’adversaire, mais qui n’ont pas 
rapporté. Au final, on s’est créé une marge qui nous 
a bien aidé parce qu’en face, il y avait du talent avec 
de très bons joueurs. Je comptabilise 15 points sur 
leurs 75 avec une défense qui n’est pas critiquable : 
au maximum sur la balle, au maximum sur le shooteur. 
Ils ont quand même réussi à mettre des 2 points, des 
3 points. Mais on a réussi à tenir. Il fallait le faire et on 
l’a fait.

- Sans jeu de mot, c’est un bel élan avant d’affronter 
l’ASVEL...
- Oui, c’est bien mieux d’affronter Villeurbanne avec 
deux victoires d’affilée au compteur. En terme de 
confiance, en terme de garanties sur ce qu’on fait. 
Laisser Pau à 75 avec un point par possession, c’est un 
très bon rendement défensif. Ca doit nous guider pour 
le match de ce samedi.

- L’ASVEL est-elle un peu moins dominante aujourd’hui 
qu’elle ne l’était durant la première partie de saison ?
- Villeurbanne a la capacité de trouver un joueur 
parmi les douze qui sont sur la feuille. Parmi ces 
douze, n’importe lequel serait dans le 5 de n’importe 
quelle équipe entre la 10e et la 18e places de Jeep 
Elite. Ils ont de quoi faire. Très sollicités, mais aussi 
dans un rythme qui leur permet d’avoir un volume 
de jeu extraordinaire. Parfois, il n’est pas nécessaire 
de passer beaucoup de temps ni sur l’adversaire, ni à 
l’entraînement pour être compétitif. Même si il y a de la 
fatigue en parallèle, il y a aussi le rythme donné par ces 
deux parties par semaine qui leur permettent d’être 
absolument toujours une menace contre quiconque. 
Je crois qu’il ne faut pas se dire : «C’est le bon moment 
pour les prendre.» Il faut les respecter et avoir la 
meilleure approche pour ce type de match.

- Lors du match aller (76-83), vous n’y étiez pas, mais 
presque...
- On fait partie des très rares équipes qui ont perdu de 
moins de dix points contre eux. Est-ce que cela doit 
être une satisfaction ? Je ne sais pas. Si mes souvenirs 
sont bons, à l’Astroballe, à trois minutes de la fin, on 
était à égalité (72-72). C’est un bon souvenir. Répéter 
les bons matchs est toujours difficile, contre l’ASVEL 
encore plus. Mais on a l’état d’esprit et les moyens 
pour, je l’espère, faire douter cette machine.

Cédric Heitz
«Les moyens pour faire douter l’ASVEL»

COACH
L’ANALYSE
          DU

FOCUS
 sur Mark Payne

le coach, les coéquipiers. J’espère que 
nous irons en play-offs. Nous avons 
trouvé un bon rythme, la bonne al-
chimie entre nous, on peut y croire. 
Le mois qui vient va être détermi-
nant.»

En quelques mois, le «couteau 
suisse» du CCRB - où il peut 
jouer 1-2-3 - s’est forgé une 
opinion sur le basket fran-
çais : «C’est vraiment d’un 
bon niveau. En Grèce, il y 
a quatre ou cinq grosses 
équipes, après c’est as-
sez faible. Ici, tous les 

clubs ont de bons joueurs. 
Et le modèle économique permet 

à un étranger d’envisager de 
passer plusieurs saisons ici et 
progresser.» Et lorsqu’on lui fait 
remarquer qu’au niveau européen, le 
basket tricolore ne brille pas vraiment, 
c’est le diplômé d’économie qui répond : 

«Ca coince au niveau européen car s’il y a 
en France beaucoup d’équipes avec 4 ou 5 

millions d’euros de budget, il n’y en a pas avec 
15 millions. La différence se fait là.»

Outre l’aspect professionnel, Mark est également at-
tiré par la «french way of life» : «J’adore le mode de 
vie à la française, les gens sont sympas. Je fais des 
efforts pour apprendre et comprendre la langue, ça 

rend les contacts plus faciles.» Preuve d’intégration s’il en 
est, son amour déclaré pour le boeuf bourguignon lors 

d’une interview donnée à la LNB avant 
le All Star Game a d’ailleurs fait le buzz 

sur la toile. Pas de doutes, d’autant 
que son épouse apprécie aussi la 
France : il se voit bien rester dans 
l’Hexagone. Et au CCRB ? «Nous ver-

rons ça le moment venu. Je ne me fo-
calise pas du tout là-dessus, mais sur la 

fin de la saison. Et je fais confiance à mon agent qui 
travaille sur le sujet. Il est trop tôt aujourd’hui pour que je 
me préoccupe de ça.»
A plus long terme, après avoir quitté le basket - «Mais 
je jouerai aussi longtemps que possible, aussi longtemps 
qu’un coach voudra de moi !» -, Payne reviendra à ses 
compétences universitaires : «Je me destine à investir 

dans des sociétés ou gérer des portefeuilles de spor-
tifs professionnels. Je commence à apprendre ça 
avec mon père, qui investit en bourse depuis de nom-

breuses années. Il m’apprend les ficelles.»
Mais entre la France et la finance, Payne espère 

toujours voir son rêve d’enfant se réaliser. «J’ai 
toujours comme objectif de jouer en NBA. Il 
faut travailler dur, mais j’ai encore quelques 
années pour y parvenir.» Et peut-être mar-

cher sur les traces d’un autre Californien 
né non loin de Stockton, Bruce Bowen, 
qui, dix ans après ses débuts pros au 

Havre, avait enfilé sa première bague 
de champion NBA avec les San An-

tonio Spurs.

« J’ai attendu
d’avoir 18 ans
pour claquer
mon premier 

dunk»
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VENTES - 07 76 00 26 39
Châlons-en-Champagne 
(51000)
A deux pas du centre, agréable 
appartement comprenant :

• 3 pièces entièrement rénové.
• Salon ouvert sur cuisine
• 2 chambres

79 500 E
Charge vendeur

MATCHSRETOUR
19e Journée / 17 janvier 

Châlons
CCRB - LE MANS 78-87       

(23-19 / 53-49 / 63-60)

LES STATS

CCRB
- 29 paniers (dont 13/28 à 3 pts) 
sur 61 tirs. 7/9 LF. 33 R (Passave-
Ducteil 6), 20 PD (Moore 6), 19 BP, 
17 Fte, 16 Fpr.
- Marqueurs : Baron (17), Morin 
(14), Schilb (12), Archie (11), 
Fakuade (8), Passave-Ducteil (6), 
Moore (5), Maille (3), Begarin (2) 
- Evaluation : 87 (Baron 16,  Schilb 
16, Morin 15, Archie 14, Passave-
Ducteil 8, Fakuade 6, Moore 4, 
Maille 3, Begarin 1)

LE MANS
- 36 paniers (dont 9/23 à 3 pts) sur 
67 tirs. 6/12 LF. 30 R, 24 PD, 12 BP, 
16 Fte, 17 Fpr.
- Marqueurs : Emegano (13), 
Taylor (12), Alexander (11), Eito 
(11), Alingué (10), Bigote (9), 
Stephens (9), Tarpey (9), Green (3)   
- Evaluation : 106 (Tarpey 17 
MVP)

 20e journée / 25 janvier 
pau

PAU-LACQ-ORTHEZ - CCRB 75-82  
25-27 / 39-52 / 52-65)

LES STATS

PAU-LACQ-ORTHEZ
- 30 paniers (dont 7/21 à 3 pts) sur 
70 tirs. 8/14 LF. 45 R, 15 PD, 14 BP, 
18 Fte, 18 Fpr.
- Marqueurs : McGee (18), 
Cavaliere (14), Dentmon (10), 
Mbodj (8), Moore (8), Ibekwe (6), 
Cornelie (4), Diawara (4), Daval-
Braquet (2), Choupas (1)    
- Evaluation : 86 (Cavaliere 20)

CCRB
- 29 paniers (dont 11/26 à 3 pts) 
sur 64 tirs. 13/19 LF. 36 R (Fakuade 
9), 18 PD (Maille 8), 13 BP, 18 Fte, 
18 Fpr.
- Marqueurs : Baron (17), Begarin 
(16), Passave-Ducteil (11), Archie 
(10), Maille (10), Morin (10), 
Fakuade (6), Schilb (2)
- Evaluation : 91 (Begarin 18, 
Maille 18 MVP, Morin 14, Archie 
11, Fakuade 10, Baron 9, Schilb 6, 
Passave-Ducteil 5, Moore -1)

46,4

Le fort pourcentage de réussite à 3 points du CCRB, qui aurait pu obtenir 
la victoire uniquement avec ce secteur : Jimmy Baron à 5/6, Dominique 
Archie et Blake Schilb à 3/4. Malheureusement, Nic Moore (1/7) et Jessie 
Begarin (0/3) n’étaient pas dans un bon soir. 
 

19
Les balles perdues par le CCRB, sensiblement au-dessus de la moyenne 
de la saison (14,8). Trop à ce niveau, et les Manceaux en ont profité pour 
marquer des points «donnés».

-12
Vainqueurs des trois premiers quart-temps, les Marnais ont perdu pied 
dans le dernier, concédé 27-15. Ils menaient pourtant encore 70-67 à 
la 35e, mais ont craqué en encaissant un 10-1 dans les quatre minutes 
suivantes.

8

Avec huit joueurs à plus de 10 d’évaluation, les Manceaux ont signé une 
bonne performance collective (106) à Coubertin. Tarpey (17, MVP) et 
Taylor (16) ont été les plus en vue. le capitaine Passavae-Ducteil en leader 
(9), bien épaulé par Maille (6), Schilb (6) et Fakuade (6). 

71,4

Le pourcentage de réussite à 3 points de Jessie Begarin (5/7), qui porte 
celui de l’équipe, une nouvelle fois élevé (42,3%). L’arrière guadeloupéen 
a signé un gros match à Pau : 16 points, 6 rebonds, 3 interceptions et 2 
fautes provoquées pour une éval’ à 18 en 31 minutes.

8
Les passes de Jean-Baptiste Maille, toujours le meilleur Français de Jeep 
Elite dans l’exercice. Le meneur du CCRB a aussi scoré 10 points (44,4%), 
pris 4 rebonds et 2 interceptions pour décrocher le titre de MVP.  

45
Les rebonds pris par l’Elan Béarnais, dont seize offensifs, qui n’a pas su 
profiter de toutes ces deuxièmes chances. Le CCRB s’est aussi montré 
bien présent dans ce secteur : 36 rebonds (9 pour Fakuade, record de sa 
saison égale) dont 10 offensifs.

57
Le pourcentage de réussite des Béarnais sur la ligne, trop faible à ce 
niveau même avec peu de tentatives (14). Combiné avec une réussite 
à longue distance à peine passable (33%), cela explique en partie leur 
contre-performance à domicile.  

DEBRIEFLE

VS VS
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La victoire à Denain, 
qui l’a qualifié pour 
le Top 8 de la Coupe 
de France, puis celle 
à Pau-Orthez, qui ne 
doit rien à la chance, 
vont-elles donner un 
nouvel élan au CCRB 
pour la phase retour 
? C’est évidemment 
à souhaiter. Elles sont 
en tout cas venues 
confirmer que, malgré 
les critiques subies 
(loin d’être toutes 
justifiées et souvent 
à l’emporte-pièce) 
après la déroutante 
défaite face au Mans, 
le staff et le groupe 
ont gardé un mental 
fort pour écarter les 

doutes et n’ont pas perdu les qualités techniques et tactiques montrées jusque-là. Pour espérer 
aller plus haut au fil de la saison, il faudra certes exprimer ces qualités plus longtemps et avec 
plus de constance. Chacun en a conscience, ainsi que des moyens dont dispose Châlons-Reims 
dans ce championnat très serré, passionnant du haut en bas. Et puisque l’on parle de moyens... 
bienvenue à l’ASVEL ce samedi à René-Tys ! L’ogre du début de saison fait un (tout) petit peu 
moins peur depuis qu’il n’est plus invaincu en championnat, mais reste une redoutable machine 
à gagner, un véritable rouleau compresseur dont la qualité et la quantité de l’effectif posent des 
problèmes à toute la Jeep Elite. Les hommes de Cédric Heitz, qui avaient bien résisté à l’aller, 
savent donc ce qu’il leur reste à faire pour créer l’exploit : être tous à 100% de leurs capacités, des 
deux côtés du terrain et durant 40 minutes.

- Match aller (10e journée) : ASVEL - CCRB 83-76 (19-24 / 43-45 / 59-59)

JEEP ELITE
POURQUOI PAS L’EXPLOIT ?

Effectif

Drafté en 2014 (15e 
position) par les Atlanta 
Hawks, l’intérieur 
originaire de Cleveland 
et formé à Michigan State 
a joué une centaine de 
matchs NBA (Minnesota, 
Atlanta, Orlando). En 
2018-2019, il a évolué 
au Panathinaïkos 
(Grèce) avant d’arriver 
à Villeurbanne en tant 
que pigiste médical en 
mars 2019. Malgré cette 
arrivée tardive, Payne a 
grandement contribué 
au doublé de l’ASVEL 
l’an dernier, ce qui incité 
les dirigeants de l’ASVEL 
à lui renouveler leur 
confiance pour cette 
saison d’EuroLeague, 
où il affiche des stats 
honorables (10,6 points 
et 3,4 rebonds pour une éval’ à 11,1 en 18 minutes pour huit matchs joués). Blessé en 
début de saison, il a manqué quasiment toute la phase aller de Jeep Elite et a fait son 
retour sur les parquets à la mi-décembre.   

ZOOM
Adreian Payne

21ème journée  
Samedi 1er février > 20H 

Reims

VS

21ème journée  
Samedi 1er février > 20H 

Reims

VS

COACH
COACH
MITROVIC
Zvezdan

1
JACKSON
Edwin
Arrière
1,90 m
1989
France

2
TAYLOR
Jordan
Meneur
1,88 m
1989
USA

5
KAHUDI
Charles
Ailier
1,99 m
1986
France

3
JEKIRI
Tonye
Intérieur
2,13 m
1994
Nigeria

11
GALLIOU
Charles
Ailier
2,02 m m
1995
France

12
NOUA
Amine
Ailier fort
2,03 m
1997
France

13
JEAN-CHARLES
Livio
Ailier fort
2,06 m
1993
France

19
DIOT
Antoine
Meneur
1,93 m
1989
France

21
BAKO
Ismaël
Intérieur
2,08 m
1995
Belgique

32
STRAZEL
Matthew
Meneur
1,82 m
2002
France

23
LIGHTY
David
Ailier
1,98 m
1988
USA

33
PAYNE
Adreian
Intérieur
2,08 m
1991
USA

9
LOMAZS
Rihards
Arrière
1,90 m
1996
Lettonie

6
MALEDON
Théo
Meneur
1,92 m
2001
France

Effectif

Les 5 derniers matchs

Cholet - ASVEL 80-91
ASVEL - Bourg-en-Bresse 104-71

Limoges - ASVEL 69-75
Monaco - ASVEL 79-59

ASVEL - Gravelines-Dunkerque 103-86 

ASVEL Mn Pts Tirs% 3Pts% LF% Rbds PD Eval.

L. Jean-Charles 19.5 12 59.90% 36.4 68.1 4.6 1.1 13.4

T. Jekiri 19.7 7.1 62.2 0 70.4 6.1 1.5 12.1

A. Noua 19.8 10 52.7 41.9 77.3 3.4 1.1 10.6

I. Bako 14.7 7.1 67.1 _ 76.6 3.7 0.4 10.4

A. Diot 18.4 6.7 43.3 38.9 83.5 2.4 4.9 10.2

E. Jackson 22.7 11.8 43.7 37.1 89.4 2.3 2.1 10.6

D. Lighty 21.5 8.4 42.3 37.9 65.9 2.6 1.8 8.5

J. Taylor 19.1 6.6 34.8 27.1 74.5 1.8 3.3 7.2

C. Kahudi 18.8 8.1 52.8 49.8 84.4 3.2 1.2 9.6

T. Maledon 17.3 6.7 40.1 27.9 82 2 2.3 6.8

A. Payne 21.7 12.4 60.8 54.2 79.9 4.6 1.1 14.9

R. Lomazs 14.8 3.6 30.9 28.2 85.5 1.4 1 3.5

C. Galliou 6.9 2.6 40.6 44.8 24.1 0.9 0.5 2.5

M. Strazel 11 2.7 30.4 35.7 80 0.7 2.2 3.5

COACH
HEITZ
Cédric

ASSISTANT 
COACH
JAUDON
Frédéric

2
ARCHIE
Dominique
Ailier fort, ailier
2,01 m
1987
USA

4
BEGARIN
Jessie
Arrière
2,05 m
1988
France

12
LOSSER
Quentin
Ailier fort
2,03 m
1999
France

11
MOORE
Nic
Meneur
1,75 m
1992
USA

9
POTTIER
Thomas
Arrière, ailier
1,94 m
1999
France

10
ALIX
Louis-Marin
Meneur, arrière
1,85 m
1999
France

13
PASSAVE-DUCTEIL
Johan
Pivot
1,98 m
1985
France

17
FAKUADE
Michaël
Ailier, Ailier fort
2,01 m
1989
USA-Nigeria

20
BARON
Jimmy
Arrière
1,91 m
1986
USA

23
MAILLE
Jean-Baptiste
Meneur, arrière
1,90 m
1993
France

24
MORIN
Yannis
Intérieur
2,08 m
31 août 1993
France

8
KNEZEVIC
Nikola
Ailier
2,00 m
1999
France

6
SCHILB
Blake
Ailier
2,01 m
1983
République Tchèque

ST
A

TS
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U
M

U
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ES

CCRB MN Pts Tirs % 3Pts % LF % RO RD RT PD        IN       BP FTES EV

Y. Morin 25.2 13.2 57.5 _ 74.7 1.7 5.8 7.5 1.5 0.5 2.3 3.1 3.8 16.7

B. Schilb 27.8 11.3 53,6 46.2 90.3 0.5 3.9 4.4 4 0.7 1.7 1.5 2.6 15.3

J.-B. Maille 26.1 8.9 48.4 44.8 78.9 1.4 2.7 4 6.9 1.3 2.8 3.2 3.1 14.4

N. Moore 20.3 11 48.2 51.5 92.1 0.3 1.5 1.7 3.1 0.4 1.5 2.7 2.7 11

D. Archie 23.8 9.2 43 34.1 73 1.4 3.1 4.5 1.4 0.7 1.2 1.8 1.7 10.1

M. Fakuade 19.7 7.4 47.2 30.6 68 1.5 3 4.5 0.8 0.2 1.2 2.6 1.4 8.8

J. Begarin 24.9 8.6 44.1 44.2 80.6 0.4 1.6 2 1.7 0.8 1.1 1.9 1.4 8.1

J. Passave-Ducteil 14.9 7.6 51 0 64.4 0.8 2.5 3.4 0.8 0.4 1.7 3.2 3.5 7.1

J. Baron 24.2 9.6 36.1 36.8 90.5 0.4 1.4 1.8 1.6 0.5 1.2 1.5 2 6.5

Q. Losser 1 0 _ _ _ 0 0 0 0 0 0 0 0 0

T. Pottier 2 0 0 0 _ 0 0 0 0 0 0 2 0 -2

LES 5 DERNIERS MATCHS

Pau-Lacq-Orthez - CCRB 75-82
CCRB - Le Mans 78-87
Roanne - CCRB 96-89

Boulogne-Levallois - CCRB 121-115
CCRB - Le Portel 97-87
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Classement % J G P Moy + Moy -

1) ASVEL 90 20 18 2 85.6 75.7

2) Monaco 85 20 17 3 84.8 71.6

3) Dijon 85 20 17 3 85.5 74.8

4) Boulogne-Levallois 75 20 15 5 89.8 88.2

5) Bourg-en-Bresse 65 20 13 7 83.8 81.3

6) Cholet 60 20 12 8 80.9 79.4

7) Nanterre 50 20 10 10 83.6 82.6

8) Le Mans 50 20 10 10 81.3 82.7

9) Limoges 45 20 9 11 81 82.4

10) CCRB 40 20 8 12 84.8 85.4

11) Strasbourg 40 20 8 12 80.6 81.9

12) Pau-Lacq-Orthez 40 20 8 12 81.3 84

13) Roanne 35 20 7 13 79.8 85

14) Orléans 35 20 7 13 84.9 88.4

15) Boulazac 30 20 6 14 82.4 86

16) Gravelines-Dunkerque 30 20 6 14 78.7 82.3

17) Chalon-sur-Saône 30 20 6 14 81.1 88.9

18) Le Portel 15 20 3 17 75.6 85

LE FORFAIT SOIRÉE À 2,5 €
NOUS ON ADORE !
«REIMS BY NIGHT» 
EN TOUTE SÉRÉNITÉ

www.cpa-champagneparcauto.com

BUIRETTE • CATHÉDRALE • ERLON • GAMBETTA • HÔTEL DE VILLE
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COUPE DE FRANCE :
LE CCRB DANS LE TOP 8

En 8e de finale, le CCRB a dominé son sujet le 
21 janvier dans le Nord contre Denain Voltaire 

(Pro B) en l’emportant 95-74. A l’issue d’une très 
bonne performance collective (121 d’éval’), les 

hommes de Cédric Heitz ont ainsi décroché la 
première qualification du club pour le Top 8 de 

la Coupe de France. A l’Arena Loire de Trélazé 
(Maine-et-Loire), il disputera son quart de finale 

le 21 mars (tirage au sort aura lieu le 26 février) 
contre l’un des sept autres qualifiés : six de 

Jeep Elite (Boulazac, Dijon, Limoges, Monaco, 
Strasbourg, le vainqueur du match Boulogne-

Levallois - Bourg-en-Bresse et un de Pro B 
(Nantes). En cas de victoire, Châlons-Reims 

jouera sa demi-finale le lendemain au même 
endroit. Comme chaque année, la finale aura 

lieu à l’AccorHotels Arena de Bercy, le samedi 25 
avril (17h30).

DENAIN VOLTAIRE - CCRB 74-95
(15-29 / 35-54 / 57-67)

CCRB
- 34 paniers (dont 11/24 à 3 pts) sur 62 tirs. 16/23 

LF. 26 R (Maille 8), 26 PD (Maille 9),  5 BP, 
16 Fte, 23 Fpr.

- Marqueurs : Baron (18), Morin (16), Fakuade (13), 
Passave-Ducteil (10), Maille (9), Moore (9), Archie 

(6), Losser (6), 
Schilb (5), Begarin (3)

- Evaluation : 121 (Maille 19, Baron 18, Morin 18, 
Passave-Ducteil 15, Fakuade 14, Moore 11, Schilb 

11, Begarin 7, Losser 4,  Pottier 3, Archie 2)

Résultats 
& Calendrier

19e journée
CCRB - Le Mans 78-87

Gravelines-Dunkerque - Roanne 90-61
Monaco - Pau-Lacq-Orthez 89-76

Boulazac - Le Portel 80-74
Dijon - Cholet 97-68

Chalon-sur-Saône - Boulogne-Levallois 90-98
Orléans - Limoges 78-84

Nanterre - Strasbourg 85-70
ASVEL - Bourg-en-Bresse 104-71

20e journée
Strasbourg - Orléans 77-80

Le Mans - Nanterre 79-85
Limoges - Boulazac 88-75

Bourg-en-Bresse - Le Portel 94-82
Gravelines-Dunkerque - Dijon 80-88

Pau-Lacq-Orthez - CCRB 75-82
Boulogne-Levallois - Monaco 80-71

Cholet - ASVEL 80-91
Roanne - Chalon-sur-Saône 108-94

21e journée
Le Portel - Cholet

Monaco - Boulazac
Orléans - Boulogne-Levallois

Pau-Lacq-Orthez - Strasbourg
Nanterre - Roanne

Chalon-sur-Saône - Le Mans
CCRB - ASVEL

Limoges - Gravelines-Dunkerque
Dijon - Bourg-en-Bresse

Saison 2019-20

1) Chris Horton (Cholet)                                        17,9 
2) Miralem Halilovic (Orléans)                              17,5
3) Brandon Jefferson (Orléans)                            17,2  
23) Yannis Morin (CCRB)                                        13,2  

Marqueurs                                               Moyenne

1) Thomas Scrubb (Strasbourg)                           69,2  
2) Pierre Pelos (Bourg-en-Bresse)                        67,5
3) Vitalis Chikoko (Boulogne-Levallois)              66,7 
29) Yannis Morin (CCRB)                                        57,5

2 Points                                                     Moyenne

1) Nic Moore (CCRB)                                               51,5 
2) Marcus Ginyard (Limoges)                                51,4 
3) Charles Kahudi (ASVEL)                                     50,0

3 points                                                     Moyenne

1) Kenny Chery (Nanterre)                                     97,4
2) Isaïa Cordinier (Nanterre)                                  90,8
3) Jefferson Brandon (Orléans)                            90,2
4) Blake Schilb (CCRB)                                            90,2

LF                                                                Moyenne

1) Semaj Christon (Limoges)                                   7,4
2) Axel Julien (Dijon)                                                  6,9
3) Jean-Baptiste Maille (CCRB)                               6,9

Passes décisives                                     Moyenne

1) Alpha Kaba (Boulazac)                                         9,4 
2) Chris Horton (Cholet)                                           9,2
3) Miralem Halilovic (Orléans)                                 7,5
4) Yannis Morin (CCRB)                                             7,5

Rebonds                                                   Moyenne

1) Hamady Ndiaye (Gravelines-Dunkerque)       2,0
2) Chris Horton (Cholet)                                           1,9 
3) Vitalis Chikoko (Boulogne-Levallois)                1,8
7) Yannis Morin (CCRB)                                             1,1

Contres                                                     Moyenne

1) Chris Horton (Cholet)                                         23,4
2) Vitalis Chikoko (Boulogne-Levallois)              20,8
3) Miralem Halilovic (Orléans)                              20,0
4) Yannis Morin (CCRB)                                          16,7

Evaluation                                                Moyenne

LE FORFAIT SOIRÉE À 2,5 €
NOUS ON ADORE !
«REIMS BY NIGHT» 
EN TOUTE SÉRÉNITÉ

www.cpa-champagneparcauto.com

BUIRETTE • CATHÉDRALE • ERLON • GAMBETTA • HÔTEL DE VILLE
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